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f Colonel Hugo
Remund, medecin-
chef de la
Croix-Rouge

Nous avons dans notre derniere
edition annonce ä nos lecteurs le
dices, survenu d Lenzbourg, le
15 juillet 1970, du Dr Hugo Remund,
enlevi dans sa 83e annie. Jusqu'ä ces
toutes demieres annees, le Dr
Remund, qui itait membre d'honneur
de notre Institution depuis 1950 —
date ä laquelle il avait quitte ses
fonctions de medecin-chef de la
Croix-Rouge — assistait encore
rigulierement aux Assemblies des
diliguis et aux seances du Conseil
de direction. Ses amis — et ils sont
extremement nombreux — iprouve-
ront de la peine ä ne plus voir
disormais apparaxtre sa haute
silhouette parxni les participants.
Ses memes amis seront certainemexit
heureux cle lire I'article qui suit,
redige par une de ses collaboratrices
de longue date qui a eu le privilege
de travaüler ä ses cötes aux heures
ipiques du dernier service actif.

La Redaction

Personne, ni lui non plus, n'aurait
suppose qu'il venait de faire le
premier pas sur le chemin d'une
nouvelle täche de vie, lorsqu'en
scptembre 1939, Hugo Remund, lieu-
tenant-colonel du service sanitaire,
s'annonga au Commandant de l'ESM
5, ä Lucerne: le medecin en chef de
l'armee l'avait affecte ä ce poste,
avec pour mission de mettre sur pied
le service de la transfusion de sang
de Fetablissement sanitaire militairc,
soil d'organiser le recrutement de
donneurs de sang dans la region. Je
lui fus attribuee en qualite d'eclai-
reuse incorporee ä letat-major de
l'ESM. J'eus ensuite le privilege de le
suivre ä la Croix-Rouge suisse, au
printemps 1940. Une dizaine d'annees
plus tard, j'eus ä nouveau 1'occasion
de travailler avec lui, ä l'ecole
d'infirmieres du Lindenhof cette
fois-ci. M'etant trouvee ä ses cotes
pendant tant d'annees, il est naturel

que j'aie conserve de lui maints
souvenirs de l'homme droit, loyal,
humain et de tres grande conscience
qu'il etait, prenant tres au serieux la
vie en general et sa täche en
particulier.
II n'avait encore aucune attache avec
la Croix-Rouge lorsque le medecin
en chef de l'armee — c'etait en 1940
— lui demanda de remplacer — tout
d'abord provisoirement puis ä titre
definitif — le medecin-chef de la
Croix-Rouge, le Colonel Denzler,
alors tres malade. Quittant le quar-
tier-general de l'armee, il utilisa la
duree du voyage pour compulser le
reglement du service sanitaire afin
de se renseigner sur l'essentiel de la
Croix-Rouge! Mais bien vite il
devint un homme Croix-Rouge engage

qui avait ä s'occuper non seule-
ment du Service de la Croix-Rouge
dans le sens strict du terme, mais
aussi, conformement aux dispositions
statutaires alors en vigueur, de
l'ensemble de l'activite de la CRS
dont il etait responsable. C'etait un
humaniste dans le double sens du
mot. S'il aimait lire avec ses amis les
classiques latins — en collaboration
avec son ami Bernhard Peyer il avait
egalement publie un ouvrage sous le
titre «Medizinisches aus Martial» —
il aimait aussi l'etre humain qu'il
considerait comme la mesure et le
but de son action. A ce propos, un
petit fait divers mais significatif me
revient ä la memoire qui illustre
bien l'attitude que le Colonel
Remund avait ä l'egard d'autrui: au
cours du rude et froid hiver de
guerre de 1939/1940, il se rendait avec
la troupe dans les localites les plus
reculees de la Suisse centrale pour y
recruter des donneurs de sang. II
entrait le premier, lui l'officier de
haut rang, dans les auberges en
demandant: «Peut-on manger ici
pour 2 francs?» Dans l'affirmative, il
se mettait ä table avec toute son
equipe. Pour lui comme pour les
soldats, deux francs et pas davanta-
ge, soit le montant de l'indemnite de
subsistance allouee ä la troupe en
deplaccmcnt.

Etant donne l'attitude humanitaire
qui etait la sienne, le Colonel
Remund trouva aussi ä la Croix-
Rouge le cadre qui lui convenait et il
mit toute sa personnalite et sa force
au service des nombreuses täches
auxquelles la Croix-Rouge suisse
devait faire face ä cette epoque
difficile. Secours sanitaires volontai-
res, service de la transfusion de sang
et interventions en faveur de
l'armee, autant d'activites qui represen-
taient l'evidence meme pour le
medecin-chef de la Croix-Rouge.
Mais je crois pouvoir affirmer que le
Secours aux enfants en premier lieu,
ainsi que les nombreuses autres
operations de secours de grande ou
moindre envergure que nous
menions dans les pays limitrophes en
faveur des populations necessiteuses,
lui tenaient tout particulierement ä

cceur. II s'y engagea entierement et
stimula dans ce sens les organes de
la CRS.
Apres avoir depose son uniforme en
1945 — il quitta sa fonction de
medecin-chef de la Croix-Rouge en
1950 —, il demeura etroitement
attache ä la CRS. Sachant, grace ä sa
grande sensibilite, comprendre les
besoms du temps, il entreprit la
täche nouvelle qui s'offrait ä lui dans
le domaine de la formation des
infirmieres: la presidence de la
Fondation Croix-Rouge pour les
soins infirmiers du Lindenhof qu'il
assuma jusqu'en 1957. II prit egalement

une part importante au deve-
loppement du secteur organisation et
aux travaux preliminaires des nou-
velles constructions.
La CRS lui confera le titre de
membre d'honneur en 1950 en
reconnaissance des services particulierement

grands qu'il lui avait rendus et
de l'influence constructive qu'il avait
eue sur Faction et l'essor de notre
Societe nationale de Croix-Rouge. En
cette qualite, le Colonel Remund
participait avec fidelite et interet ä

presque toutes les manifestations.
C'est ä contrecoeur qu'avant la
seance du Conseil de direction du
mois d'avril dernier, il fit savoir que
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ses forces ne lui permettaient plus de
se deplacer jusqu'ä Berne. Apres
avoir redige encore en 1969 une
retrospective du service de la
transfusion de sang pendant la guerre, il
continua de lire et d'annoter avec
plaisir, jusqu'ä ses dernieres heures.
les proces-verbaux datant de la
Periode du service actif qui lui
rappelaient des souvenirs et lui
faisaient revivre ces jours mouve-
mentes. II s'est eteint le 15 juiilet
1970, dans sa 83e annee, apres une
vie riche et pleine et qu'il consacra
entierement a la Croix-Rouge
pendant des decennies.

Rosmarie Lang

Le Dr Hugo Remund alors qu'il
assumait encore la fonction de mede-
cin-chef cle la Croix-Rouge 27



meme leur entourage met longtemps
a s'en apercevoir Lorsqu'on s'en
rend compte, it est en general trop
tard pour agir efficacement Done,
dans ces cas egalement, la maladie
ne peut etre enrayee que si le
diagnostic a ete etabli a temps et si
le traitement a ete institue assez tot
En dehors de cette atrophie cerebrale,

ll existe encore d'autres formes de
degenerescence precoce de la fonc-
tion cerebrale qui peut aussi avoir

son origine dans des troubles du
metabolisme des cellules du cerveau
affectant certames zones de cet
organe Ces troubles ne peuvent pas
toujours etre influences par une
amelioration de 1 irrigation sanguine
Chez un grand nombre de malades,
un dereglement du mecanisme glyco-
regulateur est a mcriminer, mais,
dans d'autres cas, des facteurs encore

inconnus semblent louer un role
Tout ce que l'on salt, e'est que

certaines zones cerebrales sont sujet-
tes plus töt que les autres a des
alterations qui sont sans rappoit
avec le vieillissement normal des
autres parties du cerveau Ces
alterations peuvent causer, suivant leur
localisation, des troubles typiques
sur les plans psychique, intellectuel
et physique Ces manifestations sont
mdependantes des processus nor-
maux de vieillissement

De semaine en semaine

Soins infirmiers
et autres professions
paramedicales

Ecole superieure d'infirmieres

En 1971, la branche romande ä Lausanne orgamsera
les cours suivants

Cours pour infirmieres-chefs et monitrices

Cours No 11 L- 7 septembre 1971—7 juillet 1972

Inscriptions jusqu'au 31 janvier 1971 Examens d'ad-
mission en fevrier/mars 1971 Finance de cours-
fr 900 —

Cours pour infirmieres-chefs d'unites de soins

Cours No 10 L 9 fevrier—2 avril 1971 Inscriptions
jusqu'au 15 decembre 1970 — Cours No 11 L
21 septembre—12 novembre 1971 Inscriptions
jusqu'au 15 mai 1971 Finance de cours. fr 200 —
Changements reserves
On peut se procurer les formules d'mscription ä

l'Ecole superieure d'infirmieres, 9, Chemin de

Verdonnet, 1012 Lausanne

Service
de la Croix-Rouge

L'application au 1 1 1971 de la reorganisation des

troupes samtaires entrainera des changements et par
consequent des travaux qui sont actuellement en
cours d'execution ä l'Office du medecm-chef de la
Croix-Rouge. II s'agit notamment de modifier
certaines indications figurant dans les livrets de
service de tous les membres du Service de la
Croix-Rouge mcorpores dans une formation
Croix-Rouge (nouvelles numerotations des colonnes
de la Croix-Rouge ou affectation dans une unite
nouvellement constituee (Det hop CR ou Det terr
CR)

Croix-Rouge
de la Jeunesse

Cet ete, 15 cours de sauvetage nautique ont ete
donnes ä Chexbres, Geneve, Lausanne, Montreux,
Or'oe, Payerne, Penthalaz, Prilly, Rolle, Vallorbe,
Vevey et Yverdon lis ont reum 396 participants —
filles et garcons — dont 278 ont reussi les epreuves
imposees et recu le certificat de jeune sauveteur
delivre par la Societe suisse de sauvetage et la
Croix-Rouge de la Jeunesse
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